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'VARIE'TE'S.

Ôn vient de découvrir sur la montagne du Schonberg, dans te
..Èris.gaw, des tombeaux très-remarquables, dont le nombre s'élève
à 1W. On y a trouvé des crânes, des armes, des hijoux, des poi
g nards, des piques, des sabres, etc., qui portent les caractères de
l'antiquité la plus reculée. Il y a aussi deshbaudriers et des flèches,
qui, de même que les piques, sont d'un fer de meme qualité que
celui qu'on tirouve à Kandem, dans le -Iait-Brisgaw. Les pol-
gnards sont de l'acier le plus fint et qui résiste a la lime. Les
épées sont moitié fer, moitié acier,

Parmi ces différents objets, les plus remarquables sont des verrer
de couleur, dont plusieurs sont montés en argent; il .y en a surtout
d'un beau bleai de ciel et comme on n'en a point encore vu. Enfin,
on a trouvé dans ces tombeaux des coraux rouges et couleur de
pourpre, ainsi que de gros morceaux d'ambre; ces tombeaux sont
tous tournés du côté de l'orient. On calcule que l'emplacement
i4u'ils occupent en renferme plus de 300; qui sont couverts de
grandes pierres plates. M. ScHREIBER, préfet du gymnase dé
Fribourg, doit faire paraître sur cette découverte un ouvrage dans
lequel les objets rares seront lithographiés.

On écrit de Dresde que la iréunion des naturalistes et des mé-
decins Allemahds, qui a eu lieu- dans cette capitale pendant le mois
de Septembré, a été uhe des plus remarquables qu'on ait vues.-

Jne quantité de savans d'un mérite distingué s'y sont rendus de
très-loin. Les princes JEAN et tERNARD de Sake-Weitmar, et
plusieurs ininistres ont assisté aux séances. Tous les musées ont
été ouverts aux membres de la réunion, pendant leur séjour. Dans
la dernière séance, qui a eu lieu le 23, on a fixé le lieu de la'réu.
ilion de l'année prochaine à Munich.

Le libraire LADVoCAT a paysý 18,000 francs le manuscrit des neuf
Messéniennes composées par M. CAsIMIn DELAvIGNE, pendant son
voyage en Italie.,

On compte maintenant en Allemagne cinq traductions simulta-
nées de la Dame Blanche de BOYELDIEU. Les théatres de Franc-
fort, Vienne, Berlin et Stutgard l'ont fait mettre à l'étude presque
en liêine temps.

Nous voyons, dit un journal américain, par un article du Mer
oantile Advertiser de la Nouvelle-Orléans, qu'u. médecin de cette
ville travaille avec succès à rendre à la société et à leurs amis, des
hommes et des femmes qui périssaientpar suite de l'habitude per-
nicieuse de boire avec excès. Suivant ce journal, M. LoisEAu,
(le médecin en question,) a guéri naguère radicalement cinq blancs,
quatre mulâtres et quinze nègres. Parmi ces individus, il y en·a -
tait deuz que l'habitude de boire excessivegnent avait repdus fou4


